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Laurent Palierne, à gauche, est en CDI chez le fabricant de pneus choletais Michelin. Patrice 

Hervé est, lui, en CDI dans l’entreprise paysagiste Chupin espaces verts, à Saint-Germain-sur-

Moine. | Arnaud Sylvie 

En 1965, Maurice Vendre a créé à Cholet la 1re usin e 
d'insertion de personnes en situation de handicap 
cognitif. Retour sur l'histoire à travers dates-clé s et 
témoignages. 
Laurent et Patrice ont travaillé pendant de longues années dans l’usine choletaise de 

la fondation Amipi-Bernard Vendre. Grâce à leurs acquis, ils ont trouvé un CDI en 

milieu ordinaire. Ils témoignent à l'occasion des 50 ans de la fondation Amipi-Bernard 

Vendre, dont le site historique est à Cholet, créé par Maurice Vendre, lyonnais 

d'origine.  

 



Laurent : "Je suis resté 19 ans et demi dans l’entreprise Amipi. J’ai tout fait, j’étais 

polyvalent. J’ai bien progressé grâce aux bons conseils. Quand en 2009, le dispositif 

1, 2, 3 insertion a été lancé (N.D.L.R. : permettre aux employés de trouver un CDI 

dans une entreprise ordinaire), j’ai eu envie d’essayer. 

 

J’ai hésité pendant deux ans, aussi parce que mes parents n’étaient pas trop 

d’accord. Mais je me suis dit que si je ne changeais pas maintenant, alors je ne le 

ferai jamais. Je ne regrette pas d’avoir quitté Amipi et j’encourage les autres à en 

faire autant. Il n’y a aucun risque, car si ça ne marche pas, on peut revenir." 

 

Patrice : "Je suis arrivé à l’usine Amipi en 1994. Je voulais apprendre un travail 

manuel. J’ai occupé différents postes, c’était très bien. Mais j’ai voulu changer, car je 

voulais être en extérieur. J’avais toujours rêvé de travailler dans les espaces verts. 

 

Je suis arrivé chez Chupin espaces verts à Saint-Germain-sur-Moine, il y a un an et 

demi. J’étais heureux depuis le temps que je cherchais dans ce secteur. J’ai eu un 

très bon chef qui s’est adapté à moi pour me former. Le travail est intéressant, varié. 

Ça m’a libéré, changé. Je me suis épanoui et je me sens comme tout le monde." 

 

Comme onze de leurs collègues qui ont décroché un CDI, ils ont reçu leur médaille 

de l’insertion, lors de la célébration du cinquantenaire de la fondation, hier à Cholet. 

 


